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LA ministre de l’Éducation 
n at i o n a l e ,  C a m é l i a 
Ntoutoume-Leclercq et 

sa ministre déléguée, Aubierge 
Sylvie Ngoma, se sont rendues 
hier au lycée national technique 
Omar Bongo d'Owendo et au 
lycée technique de Libreville 
pour constater l’effectivité 
du démarrage des épreuves 
du  C e r t i f i c at  d ’apt i tu d e 
professionnel le  (CAP).  I l 
s’est agi, durant cette visite 
pour l’équipe ministérielle, de 
mesurer l’état des infrastructures 
et de sensibiliser les apprenants 
sur la nécessité de continuer 

dans les filières techniques, à ses 
yeux, pourvoyeuses d’emplois. 
Ce n’est un secret pour personne 
: le chef de l’État, Ali Bongo 
Ondimba, a fait de la formation 
professionnelle un véritable 
pilier de sa politique. Pour ce 
faire, Camélia Ntoutoume-
Leclercq a souligné, au terme de 
sa visite dans ces établissements 
techniques, " que les examens 
du  C e r t i f i c at  d ’apt i tu d e 
professionnelle ont démarré 
depuis lundi, il était important 
pour nous de venir  nous 
assurer du bon déroulement 
des épreuves, et voir aussi 
d an s  qu e l l e s  c on d i t i on s 
travaillent nos collaborateurs 
et apprennent nos enfants. 
Nous avons profité pour lancer 

un appel aux parents d’élèves 
pour qu’ils travaillent avec 
les coopératives dans le but 
d’inciter les plus jeunes à aller 
vers les filières techniques et 
professionnelles parce que c’est 

un secteur qui est pourvoyeur 
d’emplois. Il faut qu’on arrive à 
déconstruire les a priori sur les 
filières techniques ". 
Consciente de l’état actuel des 
infrastructures de ces deux 

établissements, la membre du 
gouvernement a précisé " qu’il y 
a encore du travail à faire. Il faut 
réhabiliter les établissements qui 
sont vétustes, les équiper avec 
de nouveaux matériels ".

Début des épreuves du CAP 
dans les lycées techniques

Hans NDONG MEBALE 
Libreville/Gabon

La ministre de l’éducation nationale, dans un centre d’examen hier. 
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LA Société d'exploitation 
d u  Tr a n s g a b o n a i s 
(Setrag) et l'Observatoire 

pour la défense des droits 
de la femme et de la parité 
( O D E F PA )   v i e n n e n t  d e 
procéder à la signature d'un 
partenariat dans le cadre de la 
lutte contre les violences basées 
sur le genre (VBG). 
Face aux enjeux de protection 
de sa ressource humaine, de 
ses usagers et des populations 
vivant aux abords de la voie 
ferrée, la Setrag, en phase avec 
l'objectif 8 de la feuille de route 
RSE 2018-2023 du groupe 
Eramet, a décidé de contribuer à 
la lutte contre toutes les formes 
de violences basées sur le genre, 
en particulier le harcèlement en 
milieu professionnel, ainsi qu'au 
niveau des communautés.
C'est dans cette optique que, 
l ' entrepr ise  de  t ransport 
ferroviaire  a  sol l ic ité  un 
accompagnement technique de 

l'ODEFPA, en vue de former des 
points focaux sur les questions 
de VBG. “Notre partenariat 
vise le déploiement des actions 
au sein de l'entreprise et au 
niveau des communautés pour 
renforcer leurs capacités et leurs 
connaissances sur la question 
VBG, au travers des actions de 
mobilisation communautaire 
axées sur la prévention, la 
sensibilisation, la transmission 
des informations”, a souligné 

Christian Magni, directeur 
général de Setrag. La présidente 
de l'ODEFPA, Honorine Félicité 
Nzet Biteghe, a quant à elle 
exprimé sa gratitude pour le 
choix porté sur son ONG, tout 
en rappelant “la dimension 
sociale, le rôle, la responsabilité 
de chacun dans son domaine 
d'activité publique, familiale, 
privée et professionnelle” dans 
la lutte contre les violences 
basées sur le genre.

Violences basées sur le genre : la 
Setrag et l'ODEFPA s'unissent

GBM
Owendo /Gabon

Le DG de Setrag, Christian Magni, et la présidente de l’ODEF-
PA, Honorine Nzet Biteghe, après la signature du partenariat.
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ÂGE seulement de 16 ans, 
en classe de 1ère au lycée 
Sainte Marie Grand 

Lebrun à Bordeaux, Paul Ovenga 
Walker a remporté le concours 
" Génération Euro " 2021/2022. 
Ce challenge auquel a participé 
notre jeune compatriote, dont 
le but est d’aider les jeunes 
lycéens européens à comprendre 
les enjeux économiques de la 
monnaie dans la zone Euro, a été 
organisé par la Banque centrale 
européenne dans 13 pays de 
l 'espace Union européenne 
(UE). Il avait face à lui un jury 
composé de représentants de 

l’Éducation nationale et d’experts 
de la Banque de France, qui a 
pu constater l’investissement 
remarquable des équipes de 
lycéens. L’équipe gagnante qui 
est celle du jeune gabonais 
a eu le privilège de participer 
à la cérémonie européenne 
organisée le 3 mai dernier par 
visioconférence. Elle rencontrera 
également les gagnants nationaux 
des 11 autres pays (Allemagne, 
Autriche, Belgique, Espagne, 
F i n l and e ,  Ir l and e ,  It a l i e , 
L u x e m b o u r g ,  P o r t u g a l , 
Slovaquie, Slovénie) qui ont 
participé à cette édition. Tous 
les participants auront l'occasion 
d'échanger avec la patronne du 
Fonds monétaire international 
(FMI), Kristalina Georgieva.

Génération Euro : un jeune 
gabonais sur la première 
marche du podium

R.H.A
Libreville/Gabon

L’équipe victorieuse du Gabonais Paul Ovenga Walker (2e à 
partir de la droite) .  
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